8EME RENCONTRE 

DU MOUVEMENT AFRICAIN 

DES ENFANTS ET JEUNES TRAVAILLEURS

Cotonou du 26 octobre au 7 novembre 2009

SYNTHESE DES REALISATIONS CHANGEMENTS, DIFFICULTES ET PERSPECTIVES 

CONCRETISATION DES 12 DROITS  
Réalisations et changements observés
Le bilan de la concrétisation de nos droits montre des progrès sur l’ensemble des 12 droits à différents niveaux d’atteinte pour nos membres : 

Droit à apprendre à lire et à écrire : 75% des EJTs savent lire et écrire grâce à l’augmentation des centres d’alphabétisation mise en place par les associations et grâce aux accords entre les AEJT et les écoles (Centre de formation)

Droit à s’amuser : 86,6% EJTs s’adonnent à des activités des loisirs grâce aux négociations entre les AEJTs et les autorités qui donnent des lieux pour exercer leurs activités.

Droit à être protégé (Exercer en Sécurité) : 84,9% des EJTs sont protégés des mauvais traitements grâce à la mobilisation contre les violences faites aux enfants et la collaboration avec les autorités de police et la justice. 
Droit a un travail léger et limité : 82,1% travail moins à moins dur et dans certains pays les EJTs ont au moins un jour de repos.

Droit à être écouté et respecté : 78,7% sont écoutés et respectés et la reconnaissance légale des AEJTs, de leur coordination nationale a favorisé cette attention et l’écoute des EJT. 
Droit à la santé : 81,4 sont soignés et moins malade après les sensibilisations contre les maladies contagieuses et les facilités obtenues par les AEJT auprès des structures sanitaires.

Droit à rester au village à ne pas s’exoder : Il existe des points de relais dans les villages pour contrôler l’exode

Difficultés 
Malgré ces réalisations nous avons encore des difficultés notamment celles d’étendre nos acquis en droit au plus grand nombre d’enfants et de faire respecter partout et toujours le droit à une justice équitable en cas de problème. 
Perspectives
C’est pour cela que pour les prochaines années :

· Nous allons poursuivre en direction des autorités et parents, nos actions d’information sur nos 12 droits sur la CDE dans les villes et villages les plus reculés de nos pays.

· Nous allons développer des stratégies de maintien de nos acquis sur les droits concrétisés et étendre ces acquis aux villes et villages là où sont nos petits frères, filles et garçons. 
· Nous allons intensifier les actions contre toutes les formes de violence faites aux enfants   

· Nous allons aussi utiliser des méthodes d’action qui nous permettent de mesurer facilement nos progrès sur les droits.  

DEVELOPPEMENT DES AGR 
Réalisations et changements observés
Trois ans après Ouaga, nos AGR continuent de se développer avec l’octroi de micro crédits aux EJT qui investissent soit dans des initiatives individuelles ou de groupes au compte de l’association. Parmi les activités citées, nous avons : 

· la Vente de foulards à l’effigie de l’AEJT

· l’organisation de spectacles et activités culturelles

· la location de chaises,  de couvert

· la confection et vente de sacs en raphia

· la vente d’habits traditionnels

· la production et vente de savon liquide

· la confection et vente de draps brodés

· la production et vente de chaussures en cuir

· la vente de cartes de recharge

L’octroi de crédit ou la création de petites unités de production par les EJT nous permet d’avoir une occupation et de prendre en charge nos besoins de base. Nous avons noté que les ressources de ces AGR nous permettent de contribuer aux charges familiales, aux frais de scolarités et d’apprentissage de nos frères et de nous-mêmes quand nous devrons payer notre formation.

Difficultés
Parmi les difficultés notées, nous avons encore celle qui concerne le développement des AGR par l’accès aux opportunités de micro crédits qu’offrent les institutions spécialisées dans notre environnement immédiat. 
Perspectives

Pour poursuivre le développement des initiatives économiques et de lutte contre notre pauvreté :
· nous allons approcher les institutions de micro crédit pour étudier avec elles les conditions, pour nous enfants et jeunes travailleurs de bénéficier   de leur  service. 
· Nous allons orienter et accompagner les enfants et jeunes travailleurs dans la recherche des activités qui marchent et qui peuvent nous permettre de bénéficier facilement de soutien.
ORGANISATION COORDINATION
Réalisations et changements observés
Nos groupes de base se sont multipliés aussi bien dans les villes que dans les villages. Ils sont au nombre de 1749 avec en leur sein un grand nombre d’enfants et de filles dont le nombre total est passé de 80773 en 2008 à  95787 en 2009.
Nos coordinations nationales se sont mieux structurées avec des critères pour suivre leur progression. Parmi elles il y a un bon nombre qui travaille pour une bonne communication, gestion et pour une reconnaissance par les autorités à différents niveaux.  
Difficultés

Comme difficultés notées :

· nous avons le vieillissement de certaines associations et coordinations avec une baisse du nombre d’enfant dans leurs groupes de base.
· nous avons la difficulté de la concertation large durant nos prises de décision et l’organisation de la représentativité. 

Perspectives 

De nos discussions pour les prochaines années :
· Nous allons rendre plus simple et clair pour tous, les processus qui conduisent à la désignation des EJT au sein des instances du MAEJT et dans les activités internes ou externes auxquelles ils sont invités. 
· Nous allons multiplier les contacts avec les groupes d’enfants de moins de 18ans pour participer aux activités de nos associations. 

· Nous allons aussi, dans chacune de nos AEJT, réfléchir à la place et au rôle des jeunes dans les associations
REENFORCEMENT DE NOS CAPACITES PAR LES FORMATIONS
Réalisations et changement observés

Dans ce domaine, nous avons enregistré des innovations sur les thèmes d’ateliers qui ont touché aussi bien nos préoccupations organisationnelles que celles renforçant les membres dans leurs petits métiers.  Lors des présentations, les formations qui ont plus retenues notre attention sont les suivantes :

· Formation à l’écoute

· Formation en AGR, stockage des produits maraichers, teinture de pagne, élevage 
· Formation de paires éducatrices

· Formation au montage et gestion de projet 
· Formation en communication, radio, écriture, dessein, internet, 
· Formation en gestion et accompagnement des groupes de base

· Formation aux technique de recherche action ou thématique

· Formation en technique de plaidoyer et de lobbying, etc
Notons qu’un grand nombre d’EJT sur l’ensemble des pays membres ont été renforcés avec des outils favorisant une meilleure organisation de leur base mais également accélérant leur rôle d’acteur de la transformation sociale.

Des résultats concrets sur le nombre d’enfants approchés et écoutés, sur les  problèmes résolus à travers la méthode participative, sur la mobilisation de ressources grâce aux petits projets, sur la négociation avec les autorités ont été observés sur le terrain. Ceci grâce aux méthodes de théorie et pratique utilisée par les facilitateurs durant les sessions. 

On enregistre un plus grand nombre d’EJT facilitateurs avec l’avantage que ces AEJT utilisent plus les ressources locales dans les ateliers organisés. 

Difficultés 

Les problèmes ressentis concernent le transfert des outils entre les groupe base et des participants formés. Nous avons noté aussi une faiblesse des actions de suivi  évaluation de nos ateliers de formation. 
Perspectives

Pour un plus grand succès de nos activités de renforcement :

· Nous allons nous former aux outils de suivi évaluation pour apprendre à mesurer l’impact de nos actions sur nous-mêmes et les populations. 

· Nous allons former nos membres aux outils d’identification des opportunités et besoins de notre milieu afin d’être en phase avec les réalités.
· Nous allons, pour les prochaines formations, encore plus consulter nos bases et nos membres avant de définir les thèmes de renforcement qui tiennent compte de leurs préoccupations.

COMMUNICATION  

Réalisations et changements observés
Notre communication s’est améliorée avec de bonnes relations entre les membres des groupes de base et les associations

L’accès et l’utilisation des nouvelles technologies de l’information par les associations à sensiblement changer les relations entre les pays et le mouvement. Cet accès motive nombreux de nos membres à apprendre à lire et à écrire pour pouvoir utiliser les ordinateurs. Notre stratégie de communication nous a rapproché des autorités et populations proche de là où nous agissons.

Difficultés
· Notre communication ne nous à toujours pas encore donner la visibilité que nous espérons 

· Les problèmes matériels et technologiques continue de nous limiter dans notre désir de communication instantané et de l’utilisation des TIC dans les prises de décision

Perspectives

Pour atteindre nos objectifs de visibilité : 

· Nous allons poursuivre les efforts de circulations de l’information entre nos membres et au sein du Mouvement

· Nous allons continuer à utiliser les stratégies de communication qui permettent aux populations de nous connaître et aux autorités de nous reconnaitre comme associations d’enfants et de jeunes 

· Nous allons plaider auprès des autorités et partenaires pour que l’accès au TIC soit à la portée de tous 

EXODE  PRECOCE ET TRAITE DES ENFANTS 
Réalisations et changements observés

Les actions de sensibilisation, d’écoute, de plaidoyer, ont concerné : 

· Les enfants qui sont dans les villages

· Les enfants vulnérables (Les enfants qui sont en mobilités, les talibés) 

· Les enfants victimes de maltraitance, d’exploitation, violence etc…

· Les enfants mineurs dans les maisons d’arrêt 

· Autorité, parents, patrons sont aussi impliquer dans nos actions

Plus de 2.395 villages ont été touchés avec 21.589 enfants qui ont appris à lire et écrire dans les villages et quartiers et 46.696 enfants ayant bénéficié des actions d’écoute, conseil et soutien. Parmi eux 19.463 sont orientés. 
On a observé durant les dernières années marquées  par une étude des EJT sur la mobilité des enfants, un intérêt manifesté des communautés villageoises à s’organiser en groupes de défense des droits des enfants. 

En ville les enfants talibé et leur marabout acceptent de diminuer le temps de mendicité des enfants au profit du droit à apprendre à lire à écrire ou à apprendre un petit métier ou encore à développé des son AGR…), 

Des cotisations sont faites par les parents, les chefs traditionnels en contribution financière,  matérielle et humaine pour aider les enfants au village.

Difficultés
· Pas assez d’espace de formation et soutien aux AGR des enfants au village.

· Insuffisance des capacités de mobilisation de ressource.

Perspectives
Pour les prochaines années la protection des enfants en mobilité reste notre priorité et pour cela :
· Nous allons continuer à visiter les villages et les quartiers pour rencontrer les parents échanger avec eux mais aussi écouter les enfants, les orienter et même les former

· Nous allons intensifier les initiatives de lutte contre toutes les formes de maltraitance 

· Nous allons encourager les enfants des villages à s’organiser pour défendre leurs droits.
COLLABORATION ET RELATIONS AVEC LES AUTORITES
Réalisations et changement observés

Notre collaboration ou partenariat avec les autorités et les institutions se sont développés à travers des financements de projet et programme de réalisation des droits, de réduction de la pauvreté à travers les AGR, de renforcement institutionnel des coordinations et des AEJT, des actions de communication interne et externe, les actions de lutte contre la violence et la traite des enfants.  Des invitations à prendre part aux espaces de discussion sont réciproquement faites entre les AEJT et les partenaires. Des appuis techniques ont été faits avec la mise à disposition de compétence pour les AEJT. 
Difficultés

Parmi les difficultés relevées nous avons notés :

· L’absence de vision claire de certaines autorités et institutions de la pertinence de l’auto organisation des EJT
· Le non respect des engagements/clauses des protocoles d’accords par certains partenaires

· Complexité des structures administratives et financières  de certains partenaires

Perspectives

Pour une bonne réussite  de notre collaboration avec les partenaires et les autorités :

· Nous allons nous organiser comme AEJT pour connaître davantage les domaines d’intervention des partenaires afin de savoir négocier des programmes à court et à long terme. 

· Nous allons continuer à impliquer les partenaires dans l’organisation de nos activités et programmes. 

· Nous allons  organiser des réunions d’évaluation avec les partenaires et  travailler à une gestion efficace et auditable (manuel de procédure) 
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